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Telles sont, entra. une exéention et
noe Lastounde, les petits pas-e-temps de
la paternelle police de S. M, imperiale,
royale, upostoliques —2'Opinion Nativ
na/e. © ,

îtalie.
- Sahm ; .. «

Voici comment le toi Victot=Emimna
nue! s'estexprimé 4 Poyverture dn fpu-
wean parlement italien Ten

# L'Italie libre, et unie presque tout
entière xe confie en votre sagesse.C’est
à votis de l'urganiper.

-

be

ves, tont en veillant à ce que l’ünité soit
aguvegardée. .

+ L'upinion nons est-favorable. L’Em
poreur, tont en assurant le bienfait de la
non intervention, s cri convenable de.
Toppe/er son envoyé. Ce- fuit a excité
nos vifs regrets sausaltérer notre recon-

_ naissance. La France et l'Îtulie ont res
serré à Magenta et à Sulferivo' des liens

qui seront-indissolubles 1
‘+ L’Auglelerre, encignne- patrie de Ja

fiberté, a reconnu nytredroit -de.dispaz| | .
ser de nous mêmes. Nous garlerons ty:
squvenir impériswhledo I'uppni” quelle
nus n donné par ses bons offices. : =,

‘+ Un princeillustre étant montésur
letrône de Prusse, je lui ai envoyé mon
epbaswleur affu de lui témoigner notre
sympstie pour sa personne et pour la
nation allemande. ,

“ Vousnilerez mon gouvernement à
compléter les armements. Dans la cons.
cience de ses forces, le royaume d'Ita,
lie,pourra snivré les conseils de la -pru-
dence. Mu voix s’est jadis élevée avec
hafrdiesse, mais il est sage d’attendre à
propos comme d’oser à propos. Dévoué
à l'Italie, j'ai risqué pour elle ma Vie et
ma couronne, mais nyl n’a le- dçoit de.
risquer l’existeince et les-destihéesd’une
nation. : ’ x,

“ La prise d’une forteresse formida-
ble a couronfé dignement les exploits
de l’armée et de la marine ç elles ont
acquis, ainsi que les volontaires,. une
gloire qui a donné an pays une. juste
confiance en lui même. Je me plais à
témoignerau premier Parlement’ d’Ita-
lie la joie que j'en éprouve comme roi
et comme soldat.” ;
On écrit de Turin, le 15 février, au

Journal des Débats :
Tous les regards sont aujourd'hui

tournés vers Rumé. Je neparte pus des
hommes politiques, mais de la masse du
piblie.
Le journal l*ÆArmonia, moniteur des

catholiques duns ce pays ci, en prend
luiemôme son parti: ;
& Aprés Gadte, Rome... Mais 'uni-

vers catholigne a déja rendu son arrêt
enfaveurde Pie 1X...

« Toutefuis, malgré les protestations
vœux des catholiques, le droit et

Ia raison ne prévaudront pas contre ln
force, el Rome tôt où tard devra subir
le*sort de Guëte. Lu protectionde la
France envers le Saint Père.se réduira,
en fin de compte, à lui offrir un vapeur
pour prendre le chemin de l'exit, Mais
@ vapeurqui aura servi oil roi de Na-
ples et au pape servira plus tard à d’au-
tres.  Laissons faire lu Providence, el
réservous notre jugement pour le der-
nier jour. ”” ;

Mulgré la vivacité de ce langage,
les idévs de conciliation se fuut jour. On
paruît attacher une cerlaine importan
ceaIn mission du "dre Passaglia. On
dit mdme que le discours du roi econ.
tiendra une phrase sur.tes nffiires de
Rouiné, et que cette phrase sera une
sorted’appel à la cunciliation. Mnis tout
Cela est furt vague. Les uffaires de Ro.
me sont celles sur Jesquelles il est le
plus difficile d’avoir des renseignements
clairs ct précis.’ :

1l ya ici des hommes politiques qui
voudraient très fort que le Pape restât
à Îlome et que la capitale du royaume
d'Italie fût maintenue à Turin. Muis il
ÿ à Unentraînement public qui me sem-
ble plug fort que tout. Le parti exalté,
qui veut Rome, nvant tout, reprendrait
l’avantuge sur ce terrain.

Onest tellement convaineu ici que la

 .….-

Vous etablirez|
les plus grandes, libertés -administrati-
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leçon produira ses effets oo
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La Province et le Grand.
‘Tronc.
 

Depuis qu’il est définitivement connu
que lu Compagnie du Grand Tronc est en
banqueroute et que l’étut désastreux de
ses affaires a été misau jour par les action-

’naireseux.mêmes,le calme s’étail un peu
rétabli sur cette. question, mais, voilà qu’à
l'approche de lu Session, elle s’ugite de

congerlent avec lgg actionnaires sur les

dans le coffre de la province, afin d'en

extraire encore deux millions et demi,
pour remettre la puissinte compagnie
surun pled de fonctionnement. ’
Les actionnaires anglais ont préparé

une pétition pour présenter à la législa-

ture, par laquelle la compagnie sollicite
cette jolie somme que nous venons de
mentionner, après avoir saigné la Pro-

vince pour le montant enorme de quin-

ze millions sterling. Obtiendront-ils cet -
le nouvelle faveur ? Assez probablement,
puisque nos ministres leur préteront leur

concours, au lieu de protester étergiqtie
ment contre une si mauvaise spécula.

tion de nos intéréts, et qu’ils sont du
nombre, de ceux qui en profitent. Il n’est
pas nécessaire de compter sur notre mi-
nistère pour nous délivrer de ce cancer
qui vous-ronge si cruellement, mais il
faut plutôt penser qu’il tendra à nous

conduire dans ce gouffre affreux, puis-
que les actionnaires eux-mêmes, ainsi
que les capitalistes anglais, que l’on au-

rait eru complices, ont été trompés dans
leur attente de la part des ministres. En
effet, l'hon. John Ross était un de ceux
qui avaient avancé que la compagnie

avait réalisé le bénéfice de Uu MILLION
QUATRE CENT SOIXANTE ET DOUZE MILLE
CENT TREIZE PIASTRES, ail lieu qu'il s’u-

gissait tout simplement d’une perte de

!'N MILLION NEUF MILLE QUATRE CENT

QUATRE VINGT ONZE PIASTRES. Voila

donc évidemment ce que l’on pent ap-

peler mentir an nez des actionnaires.
Mais maintenant que le rapport des

auditeurs nommés pour examiner les li-
vres est conniti, la vérité se montre au

grand jour, ‘et l’on découvre toute l’af-
freüse manœuvre de l’adiministration de

 
 

capitule va être transférée, que personne /celte compagnie ; aussi entre autres rai

ne veuit conclure de Lanx à long !erme et |sons justificatives allégnñées par les audi-
que certaine vffaires restent complète- teurs, se trouvent celles-ci: “ que les
melitsuspen lues. .

ve “' MARSEILLE, 16'février. diffieuttés actuelles de-la compagnie du
«Désleitres de Rome portent “que le|Grand Tronc proviennent de ses reln-

nonce’ Mar.Bocconi - doit décidément!ions avec les differents ministéres qui
ONT Sr à . . |

retorièr à Paris, d’après Jes conseils|ge gont succédés encette province, et du
.

des cardinaux‘Le cardinal della Geng
est mots CoE besoin inpérienx de-commanderune cer
‘Gênes, 15:—H-er, une illäimination taine influence politique dans lepays.”

+
“ générale àei leu à Mitiun,
appris'ar théâtre, lu relidithon

of[8.1 a| Voila unedes pidees juticotives de la
Ki Gilg. ‘mal-adwinistration de cetle compagnie

te. “Une proclamation.de lamunicipa-}et vaild jusqu'd.quel point nos ministres“ Vité pubte glite’In prätide voix de ce cu
non seru ehtélidile à Ronie‘ét à, Venise.
Las conclusion décedéciiment est télle .

sont‘coïmpromis, par la part active qu’ils
ont prise danscette entreprise dorit on rie.

“ Coligitoyend, tendivelond le ernst [doit pas -dtfendre grand’chose méiate-
del'aditti * Vive1d roi d'lfalie’t™Les
prinbésitälieus aont arrivés d'Flbratsoà
olôgpe.” | _ 5 hE Bree ie

1 x +  

(Voir,
nonce pour le régénérateurdu foie'du
Dr. Sanfordiit © RKvo»

  

  
1% + {os 3 à ; ca Bae aEMuhind:ait douitesporéontes ‘aufqui

sOUtcri ie A2njfqueglavnre qinsi quétons
ceux Qui détireront ep avoir, qu’ils n'auront
qu’à Tue envoyerle ible, contribution exigée,Crentdedie Nx chaling pour jea noirs et cingpinatred pour Jes coloriés ve la pink belledescrip=tion. "nt fhe Sonnnniat datvd portrait
par levewurdoid walle; 1 eadBn pon‘ons

nant. Quéfque cette: spéculation n'a pas
lis de_Îitre à nôtre, confiance dela

appuyer l'emprant Qué veut obtenir la
; |comijagnie, car ils abront à craindre que

~.|te jour dala rétribution approctie. Ce
jénr,c'est (oelui desélections générales
od fe peuple, retreminé par l’expérionce,
sani jense débarfässer de si mallipn-
nôtes députés. :
FUITy à plitsieurs nestidhs d’uhe iui-

pottanas Majeure qc doivent être. pri-
xes &hconsideration®h Idprochniñe Ses
sion, entre autres la’: confederation:des
peofinces, fa rbhabilitatién de ln Emp.
gfiiè du Grand Troneet plusienrsnritrey 08 wertipthieg,. en. fire venir àSftrnende.

S'édugerauBustnde VA 6 Nouvelle} ut
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tilledfrohsdiééndairek;tt ivs ministres ne

+ \dn ‘ppnkainétrent, c'ast'qu'ile ctuitord
apréparer les voiagpour des:procquine

BPgh Ms LP

sr.

{Ere Ronbelle.
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nouveau,et l’on diruit que les ministres

meilleurs moyens à prendre pour entrer

in!

pat des personnes qui en sont“ servie, moindre sens commun, enconrageraient au con-
ee \hous né laisserions pas. d’être surpris, siads tine atifre colonye l’ansj-=- RE a
su re colony “Île voteidétnos ministres -était fait pour

sd. montrent-pus toujdtra-dane les sues tennean ! !

"| paîte du rappert des Auditeurs que nons
reproduisons du Pays et qui est-la ba-

lance des comptés-de celle compagnie :
‘| # Les auditenrs nffrment que la feuille de ba-

anaes qu’imprimée ne repré-entepas avec téri-

{€ là situation des affaires de lu compagnie.
« C'est-à-dire, que l’on a montré an public des

bâlances fietives qui représentaient faussement

l’éjat des affaires. ;
"4 Voilà croyons nous la plus sérieuse accusa-

tion que l’on ait encore portée, dansce pays, con-

tre un corps publie quelconque. Publier des
comptes sysléma'iquenent défigurés, et donner

par Jd le change an public sur la valeur commer-

Shalethine entrepise colossale, voilà un fait de

11s plus haute gravi(é et qui, en Angleterre on en
France, amenerait de suite intervention de la loi.

« Quelétait néanma-ns l’effet de ses rapports

‘indi anangés pour le coun d’eil 1 20
- 6€ Faut simplement ceci 2
& On mettait-commie balance du compte de pro-

“| ty ime somme de 1,472,113 8c. pendant que la
vérité de lasituation se 1ésumait en une perte de
1,009 491, 20 cents.

iportante de $2 481,104 28 centz!!!
| ‘Il ne valait gnère la peine d’importer, toute
une armée commis de comptabilité pour en arri-
ver-là, ‘
“Plus loin, lesauditeurs affirment que des som-

mes censidérables paraissent être journellement
payées sur la sixnature d’un simple commis du bu-
teuu du vice président.

** Ou a pourtant un'trésorier. Pourquoi n’est-
ce pas lui qui signe, ou au mains endosse les bons
du bureau du vice-présirea: ?

“ Ti est parfaitement clair que l’absence de-tout
contrôle d’un département à l’autre, devait ame-
ner les plus désastreuses conséquenres.

** Les auditeurs se plaignent aussi de ce que
pour les moindres raisons on paie anx commis des
eures exfra. 5 - _.
*"# Tous les officiers importés’ Angleterre depuis
le plus grand jusqu’au plus petit, venaient au Cæ
nada uvee la notion bien profondém»>nt implantée
flans le cerveau que, venant dans une colonie, et
appartenant à une compagnie puissante, ils de-
vaient former vne espèce d’uristocratie d’emplayés
qui ne devraient pas être soumis aux mêmes rè-
xles que les employés des autres établissements
prhlics. De là ces heures aussi restreintes que
possible, et des demandes constantes d’extras à
propos des moindres surernîts d’onvrage. De là,
aussi peu d’ouvrage que possible pendant les hea-
res régulières, afin de multiplier les extras.
« Nous ne faisons aucun doule que si une en-

Quête était instituée là-dessus, on trouverait que les
commis-personnages importés. ont obtenus hean-
coup plus d’extras que les commis-petites gens de
la colonie. ;
+ Cela ne serait pas plus extraordinaire après

tout que cet autre fait si facile à prouver, si on
obtient une enquête sérieuse que depuis la domina-
tion d’un M. Martin au poste de surintendant du
district de Longueil et d’lsland Pond, les Cana-
diens sont chassés par les moindres peccadiles
pendant que les employé d’autres origines ont à
peine des réprimandes pour ’es fautes les plus gra-
ves,
* Pour Paprovisionnement des magasins de la

compagnie en objets de consommation divers, les
auditeurs affirment que de graves irlégularités
nt toujours existé, et recommandent que ces

Objets soient rachetéessur soumissions.
t Une dénégation, limitée 4 ce renroche a parn

dans un journal, signé d’un agent de la compa-
nie ; mais cette dénégation ne fait qu’attaquer
es auditetirs eux-mêmes, sans prouver la fansse-
té de leur assertion. ‘ Au reste, les auditeurs se
seraient-ile’trompéssur ce seul point, lg reste dd
rapport ne se trotive pas le moins dumonde affai-

émenr totale ne se monfait qu’à la somme peu

 
* Sur Particle des huiles, les auditeurs révèlent

des faits très graves. = .
“ La compagnieaurait donné à certains indivi-

dus de Toronto une somme de $7,000 pour fonder
une fabrique de ¢ Mason’s patent sperm oil ”
s’engageant à acheter à cette fabrique, toutes les
huiles dont elle aurait Lesoin pendant cing ane,
pour lesquelles on lui chargeait de 25 à 40;-cents
le gallon. .

« Une maison de Montréal offrait de fournir les
huiles dont la compagnie aurait besoin à 10 par
100 meilleur marché que la fabrique de Toronto.
 L’habitude du favoritisme l’emporta: néan-

moins et la maison de Toronto eut le contrat.
« Au moinsl’article fourni était-il de qualité

acceptable ? ;
* Au contraire. disent les anditeurs, des plaintex

énergiques et constantes sont faites tous les jours
parles conducteurs de locomotives et taus les officiers
de là compagnie, à propos dela misérable drogue
qu’on lenr donnesous le nom d'huile ? ! ”

** Ainsi, pour avoir une drogue qui ne mérite
pas le nom «d’huile, la compagnie paie à une mai-
son de Toranto:10 pour 100 plus cher qu’elle
n’aurait eu à payerpour de bonnes huiles d’une
maïson de Montréal et cela malgré.un.bonus de
$7.000 payées à cette maison de ‘l'oronto sous pré-
tte d’avoir un meilleur article à meilleur mar-
che. Cee ee . .
« Quelle est la seule. conclusion possible de

cette inqualifiable pratique ?. . ©
«Evidemment que lon avait quelgn’un dont

on voulait faire Ia fortune ; ou bien que l’un des
ros bonnets dela compagnie faisait des gains

illicites à même ce stupide controt.
€ Ceci seinblerait être le maximum de la mal-

administration. . . Voilà pourtant quelque chose
de pire encore, .

« Une laminerie (rolling mill) sur un grand
pied a été construite à Toronto et mise en npéra-
tion le printemps dernier, On refait à neuf dans
ces établissements, les lisses, cassées ou hors de
service.

| «La compagnie à fait un contrat avec les pro-
priétaires de cet é'ablissement par lequel où 1m
amine ses lisses 4 $29.50 par. tonnean pour tout
ce que l’on delivre à I'opest .d:. Kingsfon, et
$28.50 pout tout ce que. l'an. délivre à l’est de
Kington. ~~ | CL AR

Cette différence en moins vient évidemment de

comjétilion, pendant qu‘à l’ouest ce danger

Vele compagnied’éncautagerléronfféiittrn, seat
moyen de faire baisser les prix. Néanmoins a
compagnie. dans tour les détails de son adminis-
tiation. târhe an contraire d’empèchor toute com-
péfion de surgir. Le seule conclusion possible à
traduire de cette. tactique est qu’il ya dans la
compagnié des fndividus qui ont personnellement

Vêl à ce que toute compétion soit étouffée.
Des administrateurs désintérestés et possédantle

traire la compétition à se produise.
« Mais voici bien autre ose. Co -
** Dans le contract avec la compagnie- proprié-

taire dela lamerie se trouve celte incroyable
élausse. .

“ Ddslissey neuves, du même patron, du même
fini et‘dù mêmepoidsqueles vielles pourront être
donnéesà la compagnie du Grand-Tronc aux lieu
et place des vieille _ .
* Voild un très magnifiquearrangement. a pre.

l'autre. Je fais allu-ion an siêge du gouverne-

'njonet'jüisqu’à l’année dernière, lys Commnnes
. “rez dnl

4 Ajnsi sur le chapitre des profits et pertes, Ÿ

flimites, Des majorités accablanies Jes repré-

ee’qd lest de Kingston, on peut craindre de ol fi

n'existe pas. [lest,pougtunt del’yntérêt évident |

- |seulement pour ce district,

que pour des ‘lisses entièrement neuves qu’elle
pouvait importer elle-même! : ! .;
« Aivsi, disent les ouiliteurs, avec un pareil

contrat, presqu’en tout temps, et surtout quand le;
prix du fer aurait été au plus bas, les propriétai-
res de la luminerié pouvaient realiser dvs &rins
considérables tout simplem-nt en fermant leur éta-
blissement-et se crotsant les bras ! !
« Cela devient évident quand l’on considère que

{a quantité totale ce Iisses maintenant employée
par la compagnie excède 160,000 tonneaux. ‘On
a donc à peu près 20,000 tonneaux à renouvell-r
pat année. Avec le prix qui lui était donné:
pour-renouveller les vielles lisses, la compagnie
de flaminerie de Toronto pouvait - done faire en-
viron 240,000 piastres de profit net par année en
fermant san établis«ement, et cn impartant des
| sses neuves ! !? . .

+ e——prer

Lettre de M. DunbarRoss.

 

sat La (SurrE ET Fix.)

- ‘SIEGE DU GOUVERNEMENT.
) Jevous présente maintenant une autre-ques-
tien importante qui intéresse votre prospérité
majfrielle peut-être plus gravement qn’ancons

ment dent le Bas-Canada a été apolié par votre
Premier ei son parti parrici-fe. Dépnis l’U-

‘Canada ont ans hésitation et sans relâche
ginieau la préféreuce de notre section de la

iproyince ail siége du gouvernement duns ses

 

sentanis'dy peuple ont à .plusieurs’ reprises ré-
tolu (en substance) que Québec ou Montréal
(devait être le siége du gouvernement, la plus
hauts majorité étant en faveur de Québec; et
ils ont aussi solennellement décidé qu’il devait
êtreétabli dans le Bas-Canada, et non pas
dans le Haut! Nénnmoins, en dépit des
vœux du peuple, et nonobstant la déclaration
spéciale faite par le. gouvernement qu’ancun
membre de !l’administration n’infuencerait la
décision de la reine, le gouverneur-général,
chef de cette admiuistration, traversa l’Ailan-
tique pour l’objet important de Fefaire créer
membre du 1rès-honorable conseil privé de Sa
Majesté, ainsi que pour. obtenir clandestime-|
ment une décision en faveur d’Ottawa,- la
cité de son choix, mais la moins considérée
dans l’opinion «les assemblées et ce dans un
endroit odenviron un million de piastres des
argents du peuple du Haut-Canada- sera en-
fouie dans l’érertion d’édifices dispendieux
kpour le -parlement, avec un palais magnifigne
pour le gouvernement lui-même, dans une lo-
calité éloignée de la grande majorité des habi-
tants du Canada, dans le but sans doute d’ex-
citer "admiration des quelques hommes de
cage et des regnicoles errant dans les forêts
environnattes.
En apprenantcette décision du gruverne-

ment métropolitain. }’assemblée législative la
formellement répudiée, et là-dessus le minis=
tère * Macdonald-Catrier résigna. Ensuite est
venu |’escamotage d’offices (double shuffie) de
sir Edmund Head, réinstallant sans réélection
les mêmes hommes aux places qu’ils avaient
résienées, sous le titre du ministère Cartier
Medonald, transposition: de noms de ch fs
qu’on rupposait probablement équivaloir à uns,
réélection, et qni en mettait les membres en
état le prêter serment dé_remp!ir fidèlement
les devoirs de certains offices publios dant ils
n’entendaient nullement prendre possession et
qu'ils ontrésignés quelques heures après—
prenant ain-i Dieu à témoin d’une fansseté,
ce que jés-malins appellent parure, Dans la
session suivante,ils oht réuni toutes leurs for=}
ces pourgilvaniser Oifäwa. Dans la vacance,
on avait :employé tous les moyens de corrup-

 
 

sobs uitvole de la chambre, mais dont les
menibred avaient depuis repris leurs places, 4

votede là session précéilente, ce que ces par-
tisaus ont eu la condplaisance de faire rans
souci de honneur de la'cliambre etles. inté-
rêts da Bas-Canada, et onighement pour plaire
au gonverneur-général et mettre les munisires
en état de conserver leurs salaires. Parmi ces
mivistériels plusieurs” disaient avoir été trom-

nés par de fausses promesses en votant pont

Ottawa. . Les membres de la cité etdn distriel
de Québec. Savoir: MM. Alleya. Baby, Du-

bordi Panet, Price et Simard se sont du moi:s
trompés grossièrement en.votant pour ane vi'le
du Haut-Canada et par là vendant le Bas-Cn-
nada à sir Edmund Head, «dans l'intérêt du
Hauit-Cansda, [esquels six représentants g'ile
eussent voté conformément à leur devoir sacré
envers leurs éonstiuant<,diraient mis Ottassa
dans une minorité Je sept et vous n’auriez
plus entendu parler de cetle bicoque comme
siége du gonvernement de notre province et
de la spoliation d- notre section pour l’embel-
lissement du désert de l’autre.

I! est à votre connaissance qu’an projet d’u-
nion entres tontes les provinces de l’Amérique
Brtannique du-Nord a'éle luncé par ce même
govvernemeat. Sans entrer dans lè merite de
celte question, vous devez cumprendre qn’en
cus que celte nnivn devienne unfait accom-
pli, Quécec, dans l’opinion nniverselle, doit
étre.de toute nécessité le riége du gonverne-
ment des provinces rénnies.  Crôiriez vons
qhe pensant que sir Edmund Head et son ca-
binet r’occupâtent à tramer cette union ponr la
soumettre à la consilésation des autres provin-
Ces et «lu gonvernement impérial, ils s’effor-
grient en même temps de fixer le siège do
gouvernement à O'tawa avec l’intentivn bien
anêtée,et depuis avouée par leu 5 putisans, de
contituer cette cité comme rire; permanent
dn gouvernement ‘le tontes les provinces, au

 
   
maiitimes et sans égards à la position wary
quanté le Québec, appelé 4 juste titre le Gi-
braltar de l’Amérique du Nord et tonts la ma-
rfhe anglaise pourrait mouiller sous les murs
de sg citadelle dominante,çet.qui est en outre
sans confredit la localité Iniplus centrale et la
plus avi inlagense pour toutes les provinces,
Pouvez-vous vous imagin-r un mépris plus ef-
fronté desdroits des divers membres intépen-
dauts de cette fédération, et un complot’ plus
noir et'plus diabo'iqne en ce qui regarde les
justes droits da Bas-Canada et de la ville de
Québec en particulier. Dans l’opinion des
honnêtes gens l'établissement du gouvernement

à Québec e:t de la plns hauteimportance, non
mais encore pour le

sillut de toutes les provinees. Le siége dn zou.
vernement une fois et ponrtoujours placé ‘ici,

-nous aurons de suite et nécessairpment un che-

min de fer entie Montréal et Québec) et un

sont prés do cette dernière; ville et ca dans

d’espace dé temps «eulémentrequis‘pour leur

cokstruetion, ce qui vous fournira un accès con-

tinuel à la cité et un marché pour vos prodaits  mière vus. Safaire donner des. lisses neuves au
lieu des vieilles sons avementation atipulée de
tirix. quoiqu'elles doivent êtredu même poids, du
même patron etde même fini que les vieilles cela.

Late,

+ Vnyonsmajntenani le degsons des cartes. -
« T.a valeur des vielles lisses est de $13 par:

wo... Co eye ee ages . !
“ LA'mnyenne payde pour les laminar est de

$29 pac tonneau, ©0 1 da 0« Total ou cout des vieilles lisses renouvelées

ign bienlesNesnéverts peuvent dire Sorwor
tées d'Angleterre pour le prix de $38 4 $42le

 +

PS ges. ue Loge, pela?

“ Cleat-d dite queles adingiratoirs de la
‘ HB 89 deplus
ratéePE

vappèllesans apeundoute de. Phabililé peu come :

lverhement ‘des spolinteurs et à approdver et
4Rarfetionner toutes lessinigiiilés deprniller de

j hos droits’ mar Jez capriord, le fuvoiitieme on

aufJoie.

en. toutes saisons, Runs- parler del’avantage

din chemin de fèr de chaque côté du St.-
Lahrent. Mais en outre de tontes ces-consi-

détaiions. ce qui pent-être avaycera le vins

qui doit se faire au siégedù gouvernement dont

les. hénéfires s'étndroit À chaque portion do

district. Eh bien ! ona de-sein de vous spo-
lier de tons ces droits et avantages, et réan-

cens vous el lous lca-représentiantsdn Bas-

Cabnda vous @tes appélés a supoortér le gon-

 

les Vonrberies cas créatugss ga Douming Street

tions de l’assemblée législative. Leur esprit
de parti est proverbial «t rarement on peutfor-|-

‘franchise ne doive être jugé comme tons an-

peunle et qui possédent sa confiance cunfirmée

tion pour indnire les partisans de ce même pen ; Soo
Fniniatdre”‘éni : sarnier li sonstitalion. Dans le temps.de Padministra-
ministère; qui avait en premier lieu sucoomhé 3TE ontaine~Badwin, 18 ays était gouver-

se stultifier et 4 se dégrailer en rétractant leurj-

mépris des vœnx des habitants des provinces].

vbé intérêts matériels seral’énormedâpensez

 

légué de Downing Street et sa bande de ma-
rionniettes si haut montées qu’elles soient sur
des échasses ne sauraient arrêter le bras veu-\
geur d’ün-peupla ontragé et résolu de reven-
quer des droits «i méconnus.

ELECTION CUNSTATÉES,
En 1857, la lézis'ature passa nn acté pour

faciliter la prise du témoignage devant un jug«
dans les élections contestées sans atlendre le
délai d’une contestation parlemgñtaire. Cg
statut, quoique déféctueux sous ptnsieurs rap=
pors, était décidément un progrès et aurait hâ-
lé l’»xpédition de ces procédés. Vousdevez,
tôps connaître le caractère dus comités d’ôleg-

mer un comité qui commande ia respect, Cet
aveu‘se fait tacilement et généralement ; né-
anmoins aucun gouvernement n’en rougit ni
ne s’effoice de remédier au mal, et il remble-
tait qu’il faut que Posprit de parti domine sur
les dictées «le l’houneur et le la jnstice. L'opi-
nioh générale à ce sujet est depuis longtemps
Hien arrêtée et on ne conte plus que cerroit de

tres droits civiles et sacréa, par les Iribunaux
de justice plntôt qe par cinq in fividus chofsia
par un comité de six autres poor In plarart les
créatures d’une a.fministration faible et corram-
pue et à l’impartia'ité desquels on n’ajonte-
rait pas foi pour la valenr d’une épingle, Cette
excellente loi, passée dans Pintention de faire
dispäraitre ‘un abs éfait, quoiqu’imparfaite,
susceptible d’amélioration ; la juntetde Car-
tier-Macdohald,dans sa sagesse, l’a cependant
abrogée sans y rien rubstituer, laissant la loi
telle qu’etle était originairemeat, ce qui fait
qu’un collége électoral peut-être privé de
l’homme. de son choix pendant qu’an comité
parlementaire traîne la contestatien plusieurs
années.

LE GOUVERNEMENT RESPONSABLE.
- En 1841, le peuple du Canada obtint une
grande victoire quandil fit reconnaître le gou-
vernement responsable. Lorsque les princi-
pans moteurs de Cette réforme dormiront dars
la tombe et que la vérité reprendra son empi-
re, l'historien impartial accorlera le mérite de
celte victoire à l’homme d’état courareux et
patriotique qui, le premier, exnitr les habitants
de ce pays à répudier le joug de Downing
Sireet et’ chasser la foule d’insolents bureau-
crates qui en étaient les serviles instruments,
et foulaient aux pieds les habitants du pays.
Les rejetons déroutés de l’ancien régime
nous demandent avec raillerie : ¢ Etes-vous
gonvernés avec plus de jnstice ou d’économie
maintenant que vous l’étiez auparavant
Même quelques uns des admirateurs du gou-
vernement re-ponsable répétent le même sar-
casme en narlant des Actes de administration
Cartier-Meudonald et nous demandent en riant
« E-t-ce là le gouvernement responsable el
fussions nous gouvernés dix fois pins mal que
nous le sommes, ce serait eucore le gouverne-
ment responsable, et ne cessera de l'être quel-
que malhonnêtement administré qu’il le soit,
(et certes il ne peut guère l’être p'us qu’à pré-
sent,) aussi longtemps aue le peup'e voudra
accepter. l’ombre pour la subslance. Le gou-
vernement responsuble n’est auire chose qna
l’administration des affaires du pays par des
hommes choisis parmi les représentants du

par tine réélection après chaque acceptation
d'office : et cette confiance est présumée se
coutintier tant que le ministère commande nne
majorité effective dans la branche populaire.
Si le ministère est_corrampu et malhonnête, la
majorité qui le sontient Pest ans:i, et dans ce
cas \l-n°y arien qu'un appel au pi-uple entier
qui pnisse relever et purifier la pratique de la

né dans les bornes de la constitution et avec
honneur ; les administrations subséquentes ont
cherché à snivre leur exemple, mais quelques
nnsont failti, et à Pheure qu’il est les. affaires
de ln provinde sont honteusement regies par
le moyen d’»ne corruption onverte dans tons
les départements du service public. Mais né-
anmoins c’est là encore le gouvernement res-
ponsab'e anssi longtemps que le penple est as-
sez lâche pour s’y soumettre, .vn qu’il posséde
le moyen de remédier au mal. Lorsque le mi-
nistère de 1858, après avnir été hattu et chassé
d'office sur la question d'Ottawa. a été réins-
tallé par sir Edmund Head sous le prétexte
«'nhe interprétation forcée d’an statut destiné
a faciliter des érhauges partiels de bureaux
parmi les membres d'une atmenistretion. mais
qe personne n°R jamais crn applicable an cas
d'ine ré-ignation da tout on cabinet :— lorsque
les membres In même ministère nsérant asur-
per lenrs places avec la permisainn seulement
du gonvernenr-général sous la nouveau nom
du ministère Cuitier-Macdonald sans la sanc-
tion de leurs constituants tel que requis par la
constitution et la pratique anglaise.—Cet acte-
tant de la part du onverneur que de ses mis
nistres était une violwion audacieuse et san,
exemple de la constitution qui lenr a mérité le
mépris du monde entier, ainsi que  l’impnita-
tion de fraude, de parjure et de subordination
da parjute, injure queles méchants ont «i l1-
brement prodigués tant aux ministres qu’à leur
chet comme particers criminis. Mais une
pareille conduite gnelqu’infâme et révoltanje
qu’elle fût aux yenx d'hommes possédan !"le
moi dre égard pour la pintique du gonverne-
ment responsable, perverti et dénaturé il est
vrai, mais toujours le gonsernement du peuple
et qui continnera à régler ses affaires jusqu’à
ve qn’i! ee Tévei'le et rachemieux apprécier
ra Vraie situation et châtier les scélérais qui
l'ont trahi.

  

BURÉAU-D'AGRICULTURE.—Les mem
bres élus, des travanx d'agriculture,

pour le Baset le Haut-Canada d’après
"arte 22 Vie. chap. 23, pour l’unrée

1861, sunt: J. E. Turcotte, Eer., Major
Campbell C. B. Hon. U. J. Tessier et
l’hon. L. V. Sicotte, pour le Bas.Ca-

finda ; et les Hons. Christie, A. J. Fer-
gussonset W. Ferguson, A. A. Burnham,
Eouiers, pour le Haut.Cannda.

remarquer

— Le représentant du comté de Mid-
dlésex, M, A..P, Macdonald propose da
prendre le Grand.Trono a bail, pour 2

ponr cent d'intérêt sar le montant .des
actions et obligations, ponr les cinq. pre.
midre anuées, 3pour cent pendant les

cinq années subséquentes et ainsi de

suite péndant vingt années,
———eererrpresente

— Depuis quelques jours, on se ‘sert
avec benncoup. de commodité, d'un va-
peur à hélice, entre Québec et la Poin

te-Lévi. Cu petit vaissean ést solide
a

et passe a travers les glaces -floitittites
du fleuve. ‘

{

 —_ree

— L'enquête de Crevier, est finie de
vendredi dernier. Dix-jurés onf trow

Vé le conducteur conpuble de meurtre, mifrinequins qdè -lé hasardTeir a adst Jes
oi Ua jour viendi&ans doute oll un dé- el les antres ont différé. dlupinion.

Nouveau
annexer au Tuvns
indé-endant du Sud,

 

— On craint qu’un de vapeurs de la
ligne Cunard, I"Australasian, ne soit pé-
ri eh mer par la dernière tempête qui «
occasionne tant de naufrages.
produit ces appréhensions c'est son re-

tard : à l’hettre qu’il est, il n’est pus en-
core arrivé à New York, élant parti de:
Liverpool le 16 de Février, ce qui fait

Ce qui

25 jours de traversée.

Etats-Unis.

 

 

Le cabinet de Lincoln à tenu sa première:
sbance le 8 mars.
La capitaine Hill, commandant du fort

Arowu a capitulé. ;
La constitut-on «le la confédération du. sud à

été préparée, elle est extiérriement cunservati--

< ®

Plüsi-urs sécessionistes distingnés déclarent-
due si Lincoln ne rappelait pas les garnisons
des forts Sumter, le mouvement sé exsioniste’

serait airêté et les chefs du mouvement serout-

ruinés,
Il paraît que le nouveau cabinet a décidé de

taire évéeu «1 les forts Sumpter el Pickens par-
c* que les garnisons manqueut de Vivros.

Une descente surles provinces du nord du
exique doit être tentée pour les

par force et former un état’

Le congrés Js Mongomery a adopts une -
constitution permanente pour la confédération
du Sad. En vertu de cette constitution, le
président sera élu pour Gans : la Caroline du
Sud a droit à 5 représentants dans le congrès,
la Géorgie en-avra 10, ’Alabama 9, la Floride
2, le Mississipi 7, la Lovi-iane 6, le Texas 6,
et chagne état y enverra 2 sénateurs : le com-
merce des esclaves étrangers est prohibé.
Des nouvelles de Washington du 12 courant

établissaient qu’il était bruit de l’évacuation
du fort Sumter, mais que le président n'avait
douné aucuu ordre à ce sujet ;

Il paraît que les rumeurs en circulation pré-
tendant que le fort Pickens avait capitulé ne
sont points fondées.
Les forts de Key Westet de Tortugag ne sa-

ront point abandounês par les Etats-Unis atten-
du la facilité qu’ils offrent d'être ravitaillés, et
leur importance au poiut de vue militaire et
commercial.
pr

[Du Phare des Lacs.]
— Ln trahison du général Twiggs,

que notre compatriote. M. Félix Vogeli,.
flétrit avec une si noble indignation,
dans les strophes patriotiques que nubs
reproduisons plus bas,—cette trahison,
disons-nous, est un des épisodes les plis.
tristes de In triste rebellion des esclava-
gistes du Sud. Voici le fuit tel que nous
l’a rapporté le télégraphe :

Le général Twiggs,ni commandoit
la division sud.ouest de l’armée des Etats:
Unis, au Texas, vient de livrer aux sé-
‘cessionnistes tout ce que le gouverne.
ment fédéral possédait militairement
duns cet Etut, forts, munitions armes,
ete, ete. Les forces dout il disposait
<’elevaient à quuire mille hommes, et
la valeur des propriétés ainsi livrees est
de $1,300,000. Les Iranpes. officiers et

sulduts qui n'ont pas voulu s'ussocrer à
cette trahison, ont obtenn d'être trans-
portées snr le littoral od elles devaient
trouver à s’embarquer pour le Nord.
Depuis quelque temps, les sentiments et
la conduite du général Twiggs iuspi-
raient des apprehensions au départe=
ment de la guerre qui se décidu à le
remplacer dans son commandement, par
le colonel Waite. Muis celui-ci n’arri-
va pas à son poste a temps pour empé-
cher la trahison de s’accomplir. On‘dit
que c'est la promesse d’an commande ©
ment important dans Parmée dn Std
qui a déterminé la défection du traître.

À monsieur l'Editeur du Phare des Lacs.
: NEw-Yurk, ler Murs.

MoNsiEUR.—Ïl n’est aneun poys sûr la
terre où lu trahison—la truhisonmiltoi-
re surtuni-—ne soit, sinon lonjours punie
du moins tonjours nniversellement stig.
malisée. La défuction inqualifiable du
général Twiggs, de l’armée fédérale,
fuit vn pendant néfaste à celle d’Arnold
d'odiense mémoire. Elie m'a inspiré
les vers suivants, atte je serais heureux
de vous voir publier. II me semble
même qu’il est très convenable que ce
soit un fils de la France,de ce pays qui
a tant fait pour Pindépendance et l'or
ganisation des Etuts Unis, de ce pays
«ù l'honneur militnire est si soigneuse-
ment conservé comme tradition natio--
nationale, qui commonce lu flagellation
némésienne qui doit atteindre le traître.

Veuillez, je vons prie, accorder à mon
improvisation l’hospitalité de vos co-
lutines et me croire, uvec considerativn
votre dévoué compatriote,

FéLix VoGELt.

SUR LA TRAHISON DU GÉNÉRAL TwWiGGS.
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Infâme,va! la Renommée
“Ditaton nom hand"
Tu peu’ commander une afmée
Mois non briser cet édit..

Au nom d*Arnoid,—cet autre traltre,
“Ton nom vil s’unira
Et l’Amérique aura vu naître
Deux noms-qu'elle maudira.

if est ici-bas chose sainte, :
C’eat l’honnenr au solint

Qui, toujours sans peur et sans crainte,
Pour son étendard combat.

O déserteur ! quand ta parole
A l’Union disait :

~ ¢ Ma foi vous tes coulents s’enrôle,”*
‘Ton cœurdéjà trahissait,

Tu mentais !... même à ton épée
Que, vierze en son fourreau,

Ta main dans la honte a trempée
Lt que rompra le bourreau.

Va

!

fils indigne du rivage
Où naquit Washington,

Cours aux sup, t+ de l’esélaÿage
Offrir 1a houte et ton nom. ~~

sav, a 
«
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Malheur| n'est-il donc plus d'honneur sys cet-
[te Jerre ?

point d‘hom-

[me austère
Qui, même, dans le Sud, dise à ca renégnt :
6 Un traître, parmi nous, ne peut être sokilat.”

a
oe

N'eat-il done p'us defui ? N'est-il

Ju comprends que l’argont, cet infime mobile,
Vobs échanffe fo sang et vous fooettela bile,
Et que les Noirs, pour vous, n’étant qu'un’ vil

[bétail,

Ledroit de l’Être humain soit pour nous un dé-
[tail

Vour avez acheté, vous voulez’ vendre :

Vos aïeux les avaient-votre droit doit s’étendre
=——Au moins c’est votre dire—èt sans terme et

[rana fin
À tout ce.qui naît d'eux—c’est un trafic enfin.

Je plainel’égarement qui uaît des habitudes ;
Mais Phonneur s'ét-iut dane aux chamrs ‘des

. {seivitndes?
—Le B'nne trahit-le Nègre est fitélé an manoir
Qui dore est l’houdête ho nme ou du. Blanc ou

fo. [du NowI

Or, vous fêtez le traître, 6 aécessinnnisies !
Vousinserivez son nom, eon grade snr vos liste;
Vêus lui dites: “‘Conduis nos fils auschamps,

ä [d'honneur!*

Sans vous ressouvenir que tout lâche est sans
= {cœur.

Ah ! vous ayez mal fait en accueillant cet hom-
‘ [me.

D’habitude on vous
[nomme,

Dans les Etats du Nord, les paladine, les preux»
Les fil» des Hidalgos et ces Francs valeureux.

Gens du Sud, croyez-moi,

Et vousallezralir par le contact immonie
D + cet-être exposé sur le caican dn monde,
L'éc'at qua vons’ donsaiît on généreux dicton.

Pourn'être à l’avenirqu’un marchandde coton!

Pour n’être que des gens sans pudeur et” rans
\ (Ame.
Cherchant à «enrichir par un moyen infime,
Etfo’ayantplus pour fui, ponr lois et pour vertus
Quele culte de l’or etl’arnour des écus !…..

ii

Dieu garde notre patie
Detoute sanglante orgie, -
De tout belli juenx conflit.

Puisse ra mi<éri-orde
Nous redonner la concorde
Et'les biens qu’elle procluit.

Mais, s’il fant dans que'que plaine
Que 'e suna de notre veine

Teiane nos riches sillans,

O Sud ! pour tai quelle tache

Si Fan voit le d'igt n‘un lâche
Ditigertes bataillons !

Fétix Voceut.
—————— ee——

, : Le on I.

—Manrhester (Angleterre) ext 'u pins
y grande ville mantif-etnrière du monde,
Ü\ est constaté que In forre de lu vapeur
employée dune ses divers moulms et

mnnnfactires s'élève à nie prüissance de

1.200 000 chevaux. Pour le prodeire
Ce punvor énorme, il se consume 20,000
tonnes de chbres par Cingt genie

heures, où 9.300000 tunnes pour les 313
jours ouvriers de Punnée,
 

 

[De l'Agriculteur.]

 

Conseil nux Cultivateurs.
 

CHRONIQUE AGRICOLE. — MaRs 1861. -= sUCRE
D 'ERABLE — COUCHES CHAUDFS.

Pendant la durée du bloeus continentale, vers
1813 sous le règne d- Napolem 1er, le sucre de-
vins si cher en France que les suciier» f-rmèrant
à clé. Lu livre cuñiuit de 4 fr, 1U sous à 5 fi, Sous
la puissante igpulsion de l’empereur et Pexeila-
tion des récompenses les plus libérales, le génie
indu tric! créa le sticre de heiterawe. Quand nous
disons qu’il créa, lout le monde comprend que
nous r’avons d’aotre pensée que de montrer de
la manière la plus énergique l’immeuse travail
qu’il fallut accomplir pour en arriver là. Apmiès
beaucoup de recherches et d'expériences, beau-
coup d'efforts et de sacrifices, on obtint du jus
exirait de la betterave, un superbe et excellent
sucre, qui, raffiné, fut paifuitement ilentique à
celui de la eange. ’ -
Longtemps les Anglais traitèrent les Français

de cha:latai 5,préterdant que leur sucre n’éJait
qu’un mensonge. Anjomd'hui. on ne fait nulle
part de différence, à l'æil br an goût, entre les
deux espèces de sucre, le éucre de canne et le
suvre de b-tterave ; #1 Ia tibrication de celui-ci,
Qui s'est étendu en Allemagne. en Russie, en
Îalie, à pris, en France, une extension cons:dé-
rable. Voici pur exemple, les ré-uituts-de lu
dernière campagne :

Durant l'unné- qui vient de s’écouler, il y a eu’
844 fabriques en activité ; et les sucrés fab-iqués
s'élèvent à 252,940.524 livres. Sur ce total 14,-|
294 066 livies ni.t été exportées ; le surplue à é'é
livré à la consommaton miérieure.

Ceschiffies sont éloguents et prouventincon-
- Aestablement ledegré de perfection que on a

alteint dans Tafabrication. 770 “FY
Or. si l’on est arrivé à de tels résultais aver le

jus de la beltetave, pouiques avec l'eau dé l'éra-
le u’aurait-on pas des sa.isfactions pareille#-? :
La quesfion dusucre, à l’époque cù elle a sur-

gi en France, entouré dus circonstances les plus
graves, prit il est vrai, sontanément, tous les
caractères d’nne question nationale ; ‘et ‘celte
considération concourut puissammentà aûnshet
reuse solution. EinCanada les rrêmescauses de
stimulatinn n’existent pas ; c’est le seulamour
du progrès qui doit amener des changements et
pei feetionnements dang th tedvail du sues, inis
cet amour est-il d né si faible encore que l’on doi-
ve désespérer de voir de Innglemas ces peifec-

 

planter résolüm-rt dans le pays 1
L'objet est ympartant. 11 est certain que doug

les parties deg Etats eù elle s’exploite, l'industrie
du sncre d'érable fait d'immengre progrès On
en apprécie hautement lee aventoges. Fn pre-
mier lieu Ju saison est pour quelque chose. sairon
morte si} en f61 ; enfin, 1 est incontestable que

cher.
Une qualité parfaite. dans ta blan-henr comme

dans le v--0t, snbtient de l’érable tout aussi bien
que de la carne et de ts betterave On cite en-
tlautreg, un fobricunt de Massochus-tts, M.
Our shee, qui, sous ce tappert, se signale d'une
manière loute particuliè:e, Sur peoduits s0-l
d’une pureté femarquable. trés blancs. parfaite-
ment clarifiés et dépouillés du gnût d'érable si
commun dans les autres fabrientique. ;

Detels sucrès, d’uilleurs ont été remarqués
Chez nous. Nous Savons que parmi nos notables
fubriqualitsil eu est qui soignent leur fabricbtion,

‘Jet méconnaissait la médi-ance.

tionnements se généraliser et en définitive s’im-,

1e sucre le plus brav se vend le mieux et le plus

L’Ere Nouvell
"qui exéitent par Be généreuses récompenses le

de zèle et les efforts, l’esprit de rivalité de leurs
agents 3 et le rapport du jury dus produits agri-
coles qui out figuté 4 Vexposition provinciale de
1878,donne a cet égard de précieux et incontes-| -
tabies lémoignages. * :

: © = À CONTINUER

| NOUVELLES D'EUROPE.

 

    
Par voie T“tégraphique.

1

ARRIVÉE DU NIAGARA,
 

Le vapeur Niagara est arrivé le 12 à Bos-
ton
Napies 22 f vrier.—Le ganvernementa pris]

possession des propriétés re igieuses. _
La garnison de Gaète à élé envuÿée en Sici-

le - .
|. Les zounves pantificau x ont massacré le Dr.
l'Yartri et sa petite htle à Catlaplo. ‘

Tur.s.— L’amsiral Per-ano e-t arivé à WMea-

 
va le resoinire bientôt,

sés prés de Kiettn par le col. Niadsse,

nuel va être bienét
Capitole.
Les antorités françaisses ont pris possession

des chefs du Capitole. CL . ;
Diverses personnes ont été expulsées pour

es motifs «de politique. .
VIENNE, samedi.—Onrapporte que l’Aotri-

che,la Prusse et la Rnssie ont conclu une con“
vention paur agir de concert en eus d’une in-
surrection hongroise,
PEEE

proclamé roi du haut du

neEE
Décès. . .

En cette cité. le 11 dn courant, Armé PAN-
SELON, COnmerçant, fils aîné de Josrpx PAN-
NETON, respectable citoven aussi de celte cité,
et frère du Revérend Dirvetenr de notre Col
lèze. Héta/t âgé à pen près de trente ans. Il
laisse sur la terre «des parents éplorés, un Jenne
enfant d= qautre ans, et Abront nne epnnsy
tendre quile pleurera longtemps,sinon tonjonrs.
Tous cenx'qui ent conne de près ce jeune

homme, ont pu admirer la constance de en
vertu. Quoique miné sonrdement par p'usienrs
ma'adies à la fois depuis plus de quinze ana,
on ne put cependant jamais surprendre le mur-
mure sur ses lèvres: fonjonrs rérigné, tonjoura
patient, toujours égal, Il avait plus Je courage
Que de vigueur et de santé, et il ne cessa d’a-
gif que lorsqu’i! ne put n!ns se tenir debout.
Comme <on cœur, ca bouche était charitable

€ DévdfFiout
Jeune et fonte sa vie, il le fat surtout a sa der-
nière henre, rt reçnt aes derniers sac ements
avec un banhenr sensitile, disant avec émotion
qu’il n’avait jamais été aussi henreux .. Oh!
sans faute il doit l'être encore bien plus au-
jourd'hur là-haut ! _

N.
N. B.—T,e service funéruire ot la sie

prôtise ont eu heu se mate, à l'Eglise
“de la paroisse, L'assistance nonrbreuse
Qu'en y vit confirme hastement ce qui
M dut ci dessus, Lu Minerve cut price
de reproduire,

— = » . = vo

A LOUER.
E MAGASIN-DE PREMIÈRE

2 CLASSE. ete., situé dans la rue
Flain< €1 maintement occu: é par M.

= ROYER. Un poste bien connu pour
nn Epicier,

“…AUSSTI:-
LES GRANDS LOGEMENTS, joignant à M.WILLIAM LANIGAN. © 1 178000 à M

- ET =
A CETTE CIA IE IR, sinée sur Ia

ÿ Côte St.) auig, vue des Forges, vecupée
par M. L. J. ROBITAILLE.

S’ad:esser à

 

  

I C. HART,
où À ;

ADOLPHUS M. HART, Fer.,

. 2e AvocatTrois-Rivières, 14 raars 1861. 27

- A VENDRE OU À LOUER.

NE maison sitnée sur la rne
Notre Dame, ci-devaut acen-

IRB pée par feue DAME MOSES
HART Sur cetle propriété, se trouvent han-
garl, Remises et autres dépeudances.

Sadresser à
SAMUELJ. HART,

‘ . Exécutenr,
Trois-Riviéres 21 fév. 1861. 21

AVENDRE
A MAISON. dans ia tue du Pln-
ton, si avantageusement -située

pour le commerce, Vo qu’efe se.[cou-
ve duveloment en comexim avec le Dépôt de
PEmbranchement du Chemin de Fer de Tons
Rivières et d’Arthahasku et qui, de jou. en jour
urgents en valeur,
Pourles conditions a*sdresrer à {

JOHN RYAN,
Peintre, Rue Notre-Pame.

Trois-Rivière, le 18 février 1861. …- 20

A VENDRE A
Trois = Riviéres,

TTN TERRAIN: contenaste UN
ARPENT :camé faisant le

E coin dela rue Plaisguie et sue Cô-
teauSt. Louis. avec DEUX-<uper-
tes MAISONS, ETABLES,
PUITS et un bean JARDIN et
autres PEPENDANCES dessus

 

 

   

 

 

 

27

    
construites.

Pour 125 conditions s'adresser à
JOSEPH LESSARD.

Trois-Rivières 4 mars 1861. BEY

ORNEMENTS D'EGLISE
A VENBRE CHEZ

Mi. PREGEN i.ibraire,
EN FACE LE SEMINAÎRE

A MONTREAL.

sine qu’il va sonmer de se rendre. Cialdmi

Environ 1,000 résctionnaires ont été disper-[….

Rome, verdredi.— Le.comité national a émis|.-
Due proclamationannonçant que Vietor- Eroma-

VI
DO
TH
ON

|. La reçu un grand assortiment de S'ÉOCK pogé

ANETTE supeihs maison a trois 6'a~

HH rues Béng et du fl uve et masnienant
occupée-par M. Morrison comme Ho-

el. : :
Le site est un des mieux dispoed dans la cié

pour an HOTEE DE PREMIERE CLASSE.
& unt -d la proximité du débatcuéare de tous les
bateaux-à-vapeur. La maison est uye des plue
commode, tant bien finie avec bonnes tables, res
mise, glaciére, ete., etc. .

= S’adresser 4
; Wu. McDOUGALL,

_ Rue Alexandre.
“Trois-Rivières, 28 Février 1861. _

DISSOLUTION DE SOGIETE,
LA SOCIÉTÉ entre E. M. HART, Feuier, et
Jd A. L. DESAULNIERS; Eecuier, pour prati-,
quer ensemble comme avocats, ete., etc., sous le
nom de * HARTet DESAULNIBRS,” est main-
tenunt dissouté de consentementmutuel,

 

demeure, dans le bureau de la éi-devant société,
où il se chargera de toule affaire qu’on voudra
bien fui éonfier, .

. A. L. DESAULNIERS,
| Trois-Rivières, 14 Fév. 1861. - .

gre, en brique, formant le coin desl

Le soussigné continuera à ‘enir_son étude à sa |

(87), 6 (89).
2" 55

 

e---14 Mars 1861.
gemmes» . .

AVIS
Dparle présent donné queles TERRES

- 8:4cidesgous mentiontérs situées dans le Comté
de SAINT MAURICE. B.-C.. seront offertes eu
vente ie et ajués le Iième jourdé SEPLEM-
BREprochain, à raison de 3 # cents-l'ucre:

TOWNSHIP DF SHAWINIGAN.

ler Rang—Nos 15, (114 acres), 22, 23, 25, 27,
37 (J80 acres chaque.) - :
2eRaug.—Nos 19, 23 à 26, 28.4 39 (100 acres

3e Rahg—Nos. 5 (59),6(59). 7 (60). 8 (61).
10 G2),18 14, 12, O22,24 à 27, 44, 45,47,
(100acres chaque.) Co SY:
4e Rong.—Nos. | (66), 5, 11, 21, 23, 25, 26,

46 (100 acres chaque).
5e Rung.—Nos. 13,27, 28, 28 (100 acres cha-
ug). . ;

sm) Rang.—Nos. 14, 15, 16, 22, 31, 32 (100
actes chaque). :
FeRang.—Nos, 16, 19. 20 (100 acres chaque).
8e& Raug.—Nos, 2,9,10. 12, 13,14, 18 (123

38 (71) 39 (88). ..
“Rung-B.—Nos. 1 (84), 2 (77), 3 (78), 4 (86), 5

au 
  
 

ASSEMBLÉE LEGISLATIVE.
 

QuenEec, 25 février 1861.
LE temps prescrit pour la réception des Péti-

tions relatives à des “Bills Privés, expirera
SA4AEDI, le SIXIÈME jour d’AVRIL, il huit
cent soixante-et-Un.

WM. B. LINDSAY,
Greffi«r Assembiée,

PETITIONS AU PARLEMENT.

——

LE personnes quiavraient Pintention d’adres-
ser tes PETICIONS à lAssemblé» Législa-

five à sa prochaine Session, sont par le présent
uolifié-s qué Ordre Permnnent qui autorisait la
1éeeplion de Petitions imprimé -s a 6:16 rescimlé ;
il taudra done à l’aveuir que toutes les Pétitions
soient en mantiscrit.

WM. B. LINDSAY.
Greffizr Assemblée.

 

Memo.—Pour &tre inséré dans le Pays. In Mi-
nerve, Montiésl.<Journat de Québec. Cunulien,
Q rébee.—Cuurrier de St.Hyacinthe, L’Ere Nou-
velle ‘l'rois-Rivières. 23

W.A.J.WHITEFORD,
 

 

SUCCESSEUR

S. MCCLUNG,
"NFORME 1- pubic de Froise Uiviè:es uinsi

|; qu- du Districr qu'ii est etabldans [a mai-,
sun qu'o eupait Ci (levart Mi. S. Më@funa. et
qu'il est prét à esécater tout ce qd’onlui con-
hera dans les ditF-rentes brènches dde son état.

W. A. J. WHITEFORD,
Trois-Rivières, QE Janvier 1861. 12

6. B. HOULISTON,
AGENT :=

ROYAL,
QUEEN, ,

LIVERPOCL et LONDON

Assurance contre le Feu.

ET .
ROYAL,

INTERNATIONAL,
BRITANNIA,

Assurance sur*la Vie.

Trcis-Riviéres, 31 janv. 1861.

ATTENTION:
OYQn

 

11
IT

 

Esoussigné a l’honneur d’informet le public
qu'ilcontinnera dprendre les PORTRAITS,êla

place de feu son pére dont il occupe lajrésidencé
Ii espère que ceux qui visiteront sonàfélier;
ront aussi bien servis que par le passé, » dr

Ce

HES

BUIEAUDU GREFFIER. |

LIVERPOOL et LONDON,|

15}

    
   

 

QURBES « HONTREAL

‘TOWNSHIP DE CAXTON.

Ter]
chaque), 15 (740), 16-(70),-17-4 33 (1114 acres ch.)

; 2e Râng.—Nos 3. 8.9, 17 à 34, (1U4 acres.cha-
que), 31 {1u2), 32 (93). 33 (78).

3e Bang. —Nos. 10, 21 4 30 (104 acres chaque),
31 (27), : iA
Anyang—Nos. 21 a 2Y (104 acres chaque), 31
100).

He Rang.—Nos, 224 31 (104 acres chaque),
32-(100) 33 (53). :
6e Rang.—Nos. 20 a 33. (104 acres chaque).
Te Rang.—Nos. 16 à 33, (104 ucres chaque).
8e Rang.—Nos. 8 à 23, (104 acres chaque).

Réserves du Clergé.
102 Rang.—Nos. 1 4 3, (104 acres chaque), 4

(94), 5 à 7 (104 acres chaque), 8 (91) 9 (101).
Réserves du ( lergé. ®

1te Rang.—Nos. 1410, (104 acres chaque).
12¢ Rang.—Nnus. 1a 12, (104 aeres chaque).
13e Rang.—Nos. td 12, (104 acres chaque).
Ide Rang.—Nos, | & 12, (101 acres chaque).
15e Rang—Nos. ! à 12, (104 ucres chaque).
Un cinquième du prix d’achat devra être payé

comptant et le reste «en quatre versements annu
els égaux, avec inté.ôt; nulles Lettres Patent--
ne serant accordées dans aucun cas (même si la
terre se trouve avoir été payé: en entier au temps
se l’achat) pour aucunetelle teire à quelque per-
donne que ce soit, qui, soit par elle-même ou la
persunne ou personnes de qui elle tient ses droits,
n’auia-pasg pris possesion de telle terre dans l’es-
place de six mois à compter du temps de lu ven-
le, ot qui nana depuis eo temps continuellement
et bonufide aceupé et résidé sur la terre pendant
au moins deux années, et détriehé et mis en état
de enlture et «le récolte, dans le cours de quatre
années un plus.à compter du tem s de l'achat de
la terre, nne étendue d’icelle égale à au moins dix
acies par chaque cent-acres, 1 érigésur icelle
une maison habitable d’au moins seize pieds sur
vingt. On ne pourra couper où enlever aucun bots
à moins que ce ne soît an. moyen d’une license,
excepié pour-des fins d'agriculture.

ANDREW RUSSELL.
. Assist.-Com.

Département des Terres de la Couronne,
Québec, 14 juillet, 1860,

AVIS
60

 

; Cm, EST par les présentes «inné que l’on de-
T= ¢ mandeia au Parlement Provincial, à sa
si Eprochaine Se-sion de detinir lu. lignede divie

| sion entre Jes Townships de Grantham et Up-
ton, dans le Bas-Canada, et de Fire disparätire
louts doutes concernant la dite ligne,
Québec te 29 Décembre 1860:

NOTICE

8

 

i to the Provincial Paclinment, at its next
Session. to define the line ‘of. divigion between
the Townships of Grantham and Upton, in
Lower Canada, and-to remove all doubts con
cerning the same,
Quebec 29h December 1860.

= APY “AVIS PUBLIC
DST pat les présentes donné, qu'une applica.

tion sera faite à la prochaine session du Par-
lement Provincial pour un Act, intitulé: * Com-
pagnie pour mauufacturer le Cotor à l'roise
Rivières.’

‘Trois-Rivières, 21 déc, T880: 6

AVIS.

LE soussigné avertit le public qu’il ne sera
4 responsable d’aucune dette rontraclée en son

nom, sans un ordre exprès signé de sa main.
oo A. G. BELISLE,
Trois-Rivières 4 mars 1861, 24
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  LESPORTRAITS:
Heat pdt & prendre les poittaifs en

PHOTOGRAPHIE
En grand pouf

4 PIASTRES.
JA noe

aussi les procéléz pour les portraits, sur le

-CUIR,

Sur le FER,

Et sur la TOILE.  mamas(1 J0) emmener

OCCASION TRES AVANTAGEUSE!
7 Mars 1861,—26 as!

Les prix *eront très réduits, pour mériter l’ens
eourugegien il gern prêt à ruute beara de Iajours’
née à fééètvoir ln pratique, nes 8

EMMANUEL DUPONT. “
Trois-Rivières. 5 Novembre 1860.

Nenepmbe

 

»

henre, à demande et a les prix bien moilérés,
Il y aura des extrata de deux chevanx et

d’un reul cheval, et toutes les vuilures seront
couvettes. ,

Les pronriétaires se proposent de parcourir

Ah mec d-

| Patronage.Usiversels.

acres chaque), 34 (853), 35 (R2), 36 (80), 37 (76)

Rang.—Sos. 7,11, 12, 13, 14, (104 acres,

S hereby given chat application will-be made |

. | Broadway, New-York, et 114. rue du Marché,

liAVIS -

   Fes
m7DÉPARTEMENT.

T ES propriétairersoussignérTnformentlodre [ RE
=4 amis et le publié en général; dfh*ila" orit |

établi une ligne d*Extrat- gui partira à toute |’

 

 

  
  

  
  

 

LA “SEUGR—-PREP
DIGNE DE LA CONFJANC

ETDU = -

PUISQUE DES HOMMES D'ÉTAT,
; DÉS JUGES, DES MEMBRES -

- . ‘ DU CLERGÉ, ’
ESDameset des”Messieursdetoutes [us
piles du mondo témoignent en faveur

de l’Efficacité du Réstaurateur des-Cheveux
de" Wood et que les Messieurs‘de la Presse
out uganimes a le’ précouiser: Ou ne peut
douner ici gion petit. nombre de -certificats;
sivous en exigez d’autres, voyez les circu-
taire, etil vous seraimpossibled*avoir aucun
onde, = ; 2. °_-

47,WaIMSt.,New-York, 20 déc, 1858.
Messievrs: Ou a regu votre uote do 15

conrunf,meutionuant que vous avez appris
que Payais réliié avantage de J’usnge du
estai räleur des Cheveux de Wood, et par

laquéllfous me demandez mon céttificat
BiJe ne'm’y objecte aucunement. UT

fs ¥ ve
. Je-vousl’envuie avog-pleitir, parce que

I

  |

Des millicradé peréonnes.parlent tous le
cine un JOUrS ENfüceur*du Lo

"CORDIAL DES-ENFANTS. |
e -DU « ere

DR.-EATON- 2, .

et pourquoi ? perce qu’il nemanquejamaie dé |
procurer un sculagement imnudtai lui-éu’un
l’aümipistre s1emps. EH agit conne jar tn- -
chantement, ét.un scul essai vuvs couvhir.eru
de la vé.jtéde nutre avaucé) Une cortivrit

NI-PARAGORIQUE M OPIUM
d’aucun genroel par eonségnent souinge en
faisant disparuitre les soufrances de Tate:
uniant, au lieu de fuer sa sen ibilité, C'est
pourquoi, il se recommande de lui-même com
me etantle seul pré; ation: digne de confiaice
comme pour là DENFTITIOK-DES KNFANIe; LA
DIARMREE, LA DYSSENTARIP, LES COLIQUFS,-

L’ACIDITE DE L'Es10MAC, LA FLATUOSITÉ, LES
FRUIDFURE DE TETE, et Je .CRuck, aussi
adoucir lés gensives. faire cesser l’inpiama-
lion, régler les antestins et faire disparaître
les doulctirs,il n°4 pointd igal—conime it est
antisgpagmodique.on l’rmpivie Svec un succès -
infuillilledans les cas de-Conviision QU dev e

|perse que vous le’niéfitez; jai euviton Bo
ans; wes chevenxchfitains avajent uneiten
danced se bouciers ls cominencéraiftà'gri-
sonnet, H y a environ cing ou six aus, le dessus
de ma tere peillait sa sensibilitéet lu rogne
commençait à s’y formen Ces infirmiteés
croissaient-aves le ‘emps, lorsqu'il y à euvirou
Quatre mois il en surÿint lue ‘quatrième, ‘el
ma'éheveiure commençant à Lomber, je fus
menaçé de deveuir chzave. 10°
Dans celle désagréable aitente, on me con-

serla de faire l’essaï du Restauraieur des
Cheveux de Woca, surtout pour ariéter la chu-
te de mes cheveux, Car je pe comgtlais pas
que des cheveux gris pussent revenir à leur
couleurprimitive, a moins de les teindre. Je
fus cependant’ - grandement suipiis de voir

seulement, bou seulement mes Cheveux Cés-
serent de tombel, muis qu’ils revinrent à ‘lère
couleur primitive et que la seusibilué fut
reudue à mon péricrane, et enfin que la rogre
dispamt, et cela 4’ 1a satisfaction de mon
épouse qui in’uvail engagé à. employer ce
remède. .

C’est pourquoi, parmi les nombreuses obli-
gations quë je dois a-sun sexe, je recommandé
à tous les épous qui estiment l’aduiration de
leurs épouses à protiter de mou exemple, et
d’employer'ce remède si leur chevelure com-
mehce à tomber ou à grisonner.

Voire, etc, BEN. A. LAVENDER,
A.O..J. Woud &' Cie, . 444, Broudway,
New York. ;
Ma famille est absente de la ville, et je ne

teste plus au No, 11, Carrol Place;
 

Siamaston, Ala, 20 juiilet 1859.
Av Paor, O. J. Wood : Cher Munsieur:

‘otre ‘ Reslaurateur des Cheveux > a fait
taut de bien à ma cnevelure depuis que pal
commence a en faire vrage, que Je veux faire
copuaitre au PUBLIC ses grands eftets sur les
oh-veux. Uu-hamme ou une femme peu.
perdre presque-toute ea chevelute el en ayant
recours à votre + Restaurateur,”elle devien-
ratplus belle que jainais ; c’est do"Moius ce
que j'ai éprouvé. -Cruyex le Tous ?

- Votre, ete, WM. H. KENEDY. |
P: S.—Vous puurrez püblièr ce 1éuiguazé,

si vous le voulez. Eu le publiaut dans vos
jourtaux du'Sud vous obtieuilrez. davantage
le patronaze du Sud. Je vois plusietirs dé
vo- Gertincats dons le MosinE Mercery, un
bon journal du Sud.

W. H, EKNEDY.

RESTAURATEUR DES CHEVEUX
DE WOOD.

Pror. 0. J. Wonn : Cheg_Munsieur : Aynit
eu le malleus de p rdre la’ meiileure patie 

nit 11864.I} A _FINLLY JOHNSON.ca {ré-or que vous prbevsez aux

 

Le restdûratéur est misen bouteillés.de &
dimensions, avoir: larges, moyennes el peti
tés ; la petite contient à pinte, else vend $1,
la moyenne rentermeun moiux20 per cent
de plus en proportionque la petite, et coûte

proportion et se «lévai le pour $3.
O. J. Woud & Cic., propriétaire, 444,

St Louis, Mo. .
A veundres chez DELLES, ANDERSON et

DUPONT, rve Notre Dame, Trois-Rivières.
28 novembre 1859, —3m.

DÉPARTEMENT DES TERRES
 

 

Couronne,
Queszc, 5 Février 1861.

De là

n ST gar le présent donré qu’envison 18,
14.000 acres des Terres de la Couronne, dans

le Towuship Montauban, Comté de Puitneuf, C.

établie nu qui ont intentionde le fuite, fe et après

Pour partictilaFités s'adresser à PAgeot dé{a

Ea'Pérade.

d'rév.1861.—5f;

ANDBEW RUSSELE, |
Assistant Commissaire.
eel eda AR

DESTERRES©
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De la Couronne, le trajet, au traîn-de trois lieves à l’hevre.
Ou pourra Be ‘procur. r des voitures dd°Fxtrats

à Québée, chez: Pierre Dêty, Fanbuarbonrg
St-Jean, rue d’Aiguillon. A Derchambantt
chez Thi nothé Marenits. où l’on trouvera des
chuvanx noovemnx et de la premiere qualité.
Aux Troi--fivieres chez Jos, Thomoaeh, A
Berthier chez François Gagnon. AMontréal
chez Adolphe Domaine,

{ THIMOTHF, MARCOTTE, ‘_ Pour particninrités s'adresser À lhyent de
| PIERRE DERY,

tdSt-Jean Puit Jo iPropriêtaifes. 4 JOS. THOMPSON,

Deschambeault, 10 Do. 1860: -B 146660. 1881,—66

A Questo, 1} Féoviier 1861,
; i € Dai 4 =

ST parle présent donné qu'environ 16,000
‘A actesdes Tue du lu Couronne, défis

le towrisHif de “Dinnne, Comté de l’Islet,
C. E., seront offerts en vente n ceux qui ÿ sont
étublis ov gui em intention de le fuire. Ib et
aprés la QUATRIÈME jour de MARS pro-
cham. ° :

ln Incalité. STANISLAS DRAPEAU, Ech,
: ANDREW RUSSELL,

qu’aprés la consommation de dewx bouteilles?

de mes Gaevrsx par l’eltet de la névre jaune,
à ln Nonveile-Urleaus, en 1851, je lus enga-
dé A vesayer Votre préparalion que je -reuvar
répondrea labjet désiré, Ma ch. velute et,
maintenant épaisse et soyense, et je ne pis

‘assez Vous es primer ma reconnaissance pout

$2; la grande tient à 40 per ceut de plusen|

En, séfont-éffrris en ventedceuf qul y son:|

HéVINGT-CINQULIEMEjour deFévrier couratitz {<=

Ticalité. AMABLE ROCHET,éer., & Ste. Aine]

et la santé de vos enfunts, et que aeus dévirez -

pour OT

v'avine=Acersl Cozime vous rstimezilu tie +

etta, ’ : ou
les sauver des conséquences pernicieusie rê-  -
sultant certainement de l’usoge des. narccti--
ques “ont d'autres remèdes your les maladies
desenfants sont composés. neprenez que du!
Cougar pes ExFanis pv Dr. Eaves, vous
pouvez lui denrer voire conffance, ier jar
fnitement innocent ël ue peut fuite cn rierà
lentant'le plus délieat. Piix 25 cents. Dos
direetions complètes secompagaent chaque

sevlement jar 0
CHURCH & DUrCNT,

«4 + No. 409, Bresdway, New-Yakv#

bouteille. Piéraré

x

  
Le Sang Humain sain

ANALYSÉ ;
présente toujours les mêmes éléments essen-,
tielé el done par conséquent la rrafe miesu re.
Anelisez Je sang d’une consemphon, der af- ‘
fections du Foie, de la Dy-peprie, des Etrofu-
lée, etc, et vous lrouvéiez chaquefoiscénivios -
défuuts dans les globules troupes du sutipl
Suprléez à ces défauts et vous seveurz ‘Liem
L'ALIMENTATION DU SANG est fondée sur celle
théotie—de là aon suecès étonnaut. ll ya

GikQ FEEPAEATICLS
adaptées aux defanes do Sung dane difléventes
maladies. Poor ia Tous, ie Rliume, les Alec:

18 Gorge ou dus Poumon cornduran a jaiCen-

Fonte de l’apy etat, el pour tontes les tliectious

GrNEMaLE, el de l'aitLeset Les Ni nés.
12, pour.le» MaLatnr Le Foir, ‘Ru. 8, jour
la Dysrpzraie. Etant. foujour8 2964 0506 FOtr
étré ingérée, ele ét prise jau goulive ts pusite
iluimiédiate ment dans ln cileuatien,de eoite

| 9Re teque vous atalez vour le relenez. |   
sale, lex Erugtior.s, ler Seroz hulés, ler Ace x
de KëYms eu ve in Fessie, pieicz 1e No. 6.
Daus tone les eas on dol suivie sing ule bres
meut les directions. Prix de PABA TATION
vu Sans (Blood fuod) SI +n boutei.le,
A vendre cliez Delies, Anderson et Dupont,

rue Notre: Dawe, Frois- havicies, -
Er puit CHURCH & DUCNT; dropuistes,

No, 36, Maiden Lune, ..

 
Trois-Rivières F2 av1il 1866.

TNeTIC
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HE"ufide
Ajpoiute

as her 2eneyil and
lier business,    

 

 

ined hasdnly nominated, and:  

 

| = _. EMILIE BARNARD.
Three Rivers, 2 junvaiy1861. P.

DAVIS TT
ze

 

A soussignée a noinméet appoinié’ pour
son “Procineny Getielal v1. 8) é¢ :

   
Trausiger fontes ses aflülirés.

202. _ EMILIE'BARNARD: #
Trois-Rivières, À junvier 186E: Lee 8
 

 

   
emplacement avec JARDIN,

MA située àl’eucoignure ses Rues. No-
tre: Daine et 81Patil; VisavibTaoielo

des Hésitiers Badden. " co
. -Slatrdsser 8 MST AE SE

:.-_ HEROULE:NORMAND.

+

Gi

    

  

a

      a
4. .

‘ou LOCAUX, à Peffet d'oLtenirfes Phviiégor:*

des aipentanea ôn déhbit-des Files, du” paies ©
tniréetouté-bheré y e vl
mettre lew droitsdutren vith 5, ent [RPpet +

ne dans Te Gazerté dd Canada) elles, sunt

aben endormer: DEUX MOIS/D'AVIS
duns la Gazette du Canada, en angluis etot
‘{rançaie, et aussi dang un joutnel abplsis-et |

daus un journal français publiés dans le distriet.
convemné. Le premier ae dernierfeAdBUS

Jevattêtre envoyés au Burear des BHts.Pri

UT . “ ALFREDTODD | E
Greffiet en chet du Burau des Bulls Priv. é. F
Frois Rivières, Nov. 1860. 90 

Asvistutit Con

3

rausoitéé là repifotiird
Ado ie

Le Canudien.et ?EveNourelle rent avtori: En
iré ocdlé édilonueJusqu’E- Fonverture -

 

%

NDREW D. McPBERSON, -!
épeciul Agent 10 truaneuët wll + *

Era evil lo pars
conne de ANDRLW D. McPHI-RSON; pour? -

À VENDRE,
NE MAISON, érigée sur, un -

Trois-Rivières, 4 févr: 1861: + 16.0
RG a.

ok gn

.
tré

teetious Bronthique,ob tout autre mutate ce |

somtion, faites Uruge du No. 1, qui cel otissi »
le Nu. 2 jour Ju Depression ce Vigucus, ls -

« mieniques proveuoni dExces de DibiLitE …
No. …

No.4, ‘fuir les Irségulerités dis Femme"
PHysitèrh, 1a Fath sce, ete. Voyez. pori tes =
Ja lee ditectiors, ep-écinier. Low 17) Lome ©

,, New-Yoik. -

   

    

{JESPERSONNES qui, dans le Bin ya++
: daae soul.de demandes slASSEN
BLEE LEGISLAT ViAETa

2,

enclurifu ou des pouveird dé corfiorstibn’{uit 7>
des fins commerciales on ahtiess pofr”vég'er” ‘A

1

isi ‘hofn Peet le compré- -39
1

1 AH

RL

LES fi ir Ma roils - b-- jiprésentes notitiééR/que pas 1h -5lme t ile ot 10k

Epivanter Cerqueller tévleñ soul Plbiiees au
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“D'un maréchal de transport de St.Louis,

d février. 1858.

Du. Aven.—Vos Pilules sont le modèle ou

l'essence de tout ce qui est grand en mésleci-

ne. Elles out guéri ma petite fille de diverses

plaies ulcéfeuses aux mains et aux pieds,

qui, jusqu’à présunt nvatzut êté ineurables.

Sa mê:e n été gravement nffligée de bour-

geons et Ye pustules i la peau et À lu tête.

Après la guérison (4 enfant, elle a égnle-

ment emplagé vos Piles qui ont produit sur
. x x effet. Tnallo le même heureux ASA MORGRIDGE.

Comme Médecine de Famille.

Lenrs excellentes qualitéssurpassent tout

 

 

 

. A . Pats |
tions et celui les principaux Hôpitaux |

de "ancien comine du nouveau monde, ce

puissant reméde est veganié comme la plus!
eramle prépitration né:decinale, qui soit don-

J)apnes le témoignage de toutes les na-!

née à l’homme souffiant. Des qualités pé-
nétratives sont plus que merveillenses. Pé-
nétaunt le peau, d’une manière invisible à
Pail na, i aiteri le siége de la maladie inté-
rieure ; il empêche linflamation, des affee-
tions exlérieures, sa vertu su1passa lonl autre
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24 mai 1858. 4

 

Legendre, Arcand ct Areand,

Arpenteurs Provinciaux.
LUE NOTRE-DAI

TROIS-RIVIÈRES

HirarioN LEGENDRE. |

 

Louis O. A. ARCAND.
LEON 7, ARCAND. 97

 

‘Ere Nouyelle.--14 Mars 186L'Ere Nouyelle.…- ars 1. ,Ç
: oT ore tt ;

PILULES__CATHARTIQUES Constipation, -Suppression;“Rhumatisme;|-- TEMOIGNAGE IRREFUTABLE. = © es se FOS 8 S ADRESSES D'AFFAIRES T°?
D’AYER.-- : Goutte, Neuvralgue, Hydropisie, Le témoignage des nations est unanime La 5 2 = = s 59 = TIF PANYAL£mAAAALam |) AUBIN M2

- ® Pafaiysie, Acces, Ête. - sur la verlu de ce noble remède, et des cesti- 3 8 £0 Sa Sarnas® ï 5) HEOTYSE, "à SUR G TEPER ES :LeITR a On ne pourfait"trop parler, dé vds Pilules ficais en tontes les lungnez vivenites prouvent = = 5 « SSE oa3 octeur Fenwick POUR LE

JTES Voilllite, Tuikfe et soufiant pour a cure de ln constipation. Si quelques| Virriciatiedeaedentiemat 53 22 Si IDSs wr ’ EFAvigz~vgns-le syslème derangé et des |auties perstnbes depoire cypfrateinité les vit es Pilules ollogway. sgut le weil.our @ = SS SEE MEMBRE COLLEGE ROY . J G d 1 3
pensées ailvistanies? Ces sympt mes.gant ouvéexeffiragesque je Pa fait, elles s'asso- remèdeconnu dans Je-moüde pour les mula- = ~ = == yg] STE 3 DU COLLEGE ROYAL, DES MEDECINS, az 4 C amrage
souvent le prélude d’une grare maladie. cieront à moi pour’le proclamer, dans l’inté-|dics suivanles: ; OO == 2 SC Z2 ANGLETEREEJ , Pp } ' , Maludies des £ = = = 28 RE,Quelqueaccès de malnlie s’apprête, à funture rs dp' te altjtuslgiqur soniTre de çelle mala- Asthme, , . Mo udies ces lemmes. TE Ees 7 = POUR LES MAISONS PRIVÉES, LES MAGA=
sur vous, accôs qui peut Étrenrrêté en prevantlie qui, qiviqne periicieuse par elle-même, Douleurs d'Entrailles, auxdo ite, = 850 = ! DEVANT Medecinrésidant de lHoi-|  gins LES MAN ‘URES ;à temps le remôsls convenable. Prenez lus [os Li source (autres qu sopt pires eucure. ou, pagestion, = CP mm EE S / tal de Maine, Québie. ANUFACTUREs. LES MOULINS

Piluleseepar12 Joshinnewrs Jo pense que lnconstipation origine dans le Maux d’Estomac, Luflammation, , ml entêtre fousulie fsa [eldence, coin des| A SCIE, LES PHARES, LES HOTELS, LÀ
en désordre ; ez votre sang el laissez les foie, mais vos, eclent ¢ef prgane stipati iblesse inlérie EE de li Forte, LÊGE ES V : -
fluides re mony, ir sans abstac!g, afin d’être quérissaif le mi 'a f hrs æ pe Feeure: Trais-Rivières, 31 Mai 1860 47] COLLEGES, LES VILLAGES ET LES VIL

= rendu à la santé} Ces Pilnles”poussent les Dr. J- P. VAUGHN. Diurihée, Aballement des sens , LES.

foncttiony du Corps eunne vigonçense activité | Montréal. Hydropisie, Pierre et Gravelle, ) 'Brev a ,
pursfiont le syslême dy lpules| 07% La plapart des Pilples en vente ordi- Fajblesse, Symplômes sevondaires, j O'T J ete pour le Canadale 10
qui constituent li maladie Un thume 8%-{ ng.contiennent du mejcpre qui quoiqu'é- Fièvre et Fièvre Chau- Affections venériannes, Décembre 1856.
tablit dans pue certaine pate du corps el tant un précieux remêile Vans des maius ha-; de, ; ers de lose sorte. Pi CAIN , ; I
obstine ses fouctjons puluselles, lesquelles, si, biles, est dangereux dans une Pilule publi-' (J PRENEZ GARDE — Lux Une de ces Fl- uo AMERICAINE BRITANNIQUE Breveté aussi en Angleterre, aux Etats-
Pou n’y porte remède, réagisgent sur elles-|que, en raison des aÎfreuses conséquences lules ne sout puues à mois Hug les mois od oo. Co Unis et en France
mêmes el sur [ès ogganes enviiounghts, PTO- [qui tésultent de son nsage imprudent. Les,’ Holloway, New-York et Londres,” ne se Trois - Rivières. '
duisant sur aggravation genérale, Ja souffran-} Pilules d’Ayer ne contiennent aucun mercure trouvent comme filigrane sur chaque feuille ;

ce et la maladie. Tandis que vous VOUS! on substinde minérale quelconque. ; de direction qui entourent chaque vase ou C ATU " : CET Appereil (don! un modèle funetionne:
trouvez dans un tel état et appressé par de Prix 25 cents par belie ou 5 bites pour$1. boîte ; on peutvoir ces mots en mettant In III Xe PF, Th R tous les jours au No. 142, rue Craig, à

tels dérangements, prenez les Pilules d’Ayer PRÉPARÉS l'ARN feuille vis-à-vis la Inmière. Une 1écompen- Montréal} S’udopte ftès rapidement (his les

et voyez combien elles donneront bientôt une DR. J. C. AYER & Cie, se cousidéiable sera donnée à quiconque PRO en — Etabhssemem Privés et Lullies, comme on
nouvelle action au système et vous rendront Lowell, Mass, {donnera des informations qui bouurpient Ame: . PRIETAIRE. peut le voir par des cerlificats el arheles de:

à uno vigonreuse sauté. Ce quiest vrai el| 10 Déc. 1860. gi ner dla découverte des personnes confrefe- . 4 ; Journaux en ln possession du Foussigné.
si appareil dunis cetle trivinle el commune ST jsant ces médecines on de celles les, vendant Treis-Rivières, 14 Décembre, 1857—3|" C’est Appareil au Gaz le plus simple, le
maladia et également vini dans beaucoup sachant qn’elles sont falsifiées. plus sûr et le plus eflectif qui uit encore été

-d'incdisposition ensacinées et dangereusss: Le LE PUISSANT REMÊDE N. B —Des directions pour guider les pa- inventé. 11 udapte d fous les climais et à
même effet purgatit les chasses. Causes ‘ ’ tents dans toute maladies sont affighées sur A. D BOND Ÿ tous les pays attendu qu’il n’est pas exposé À

par de semblables obstruetions et dérange-{ PARTOUTCONNU ET PARTOUT EN USAGE. chaque boîte. a, ° 2 3 (étre dérangé parle froid, et qu’il extrait le

Inenis (es fonctions naturelles da corps, elles 10 Déc. 1860. $2 Gaz de toutes les sublauces qmle cortiennent
sont inpidement ct radicalement gnéries par AVOCAT, commeln Écienrede Buis, la Résine,la-Houil-

ces moyens “ Nulle personne connaissantles T ROIS . le, la Guaisse, les Os,IHuile, le Pam de suif
yells satin ou:de Graines, produit

. # Vertus de ces Pilules, ne pent négHiser de k ” RIVIE ; RE; ontdecos Paulo,ne” ponnigerdo RES. LA LUMIÈRE ARTIFICIELLE
; quelles gubrissont. ; : TT la plus économique et la plus agiéable que

4 Attestation des plus éminents medecins de R LSIDENCE et Bureau, Rue Bonaventure, |! 08 contahse. A .

F quel ques prinespules aratsles vitles, et d’as- A B X ancienne demeus e de teu M. VEZINA. . lia ubienu la MÉDAILLE d'OR de l’Insti-

5 »ttes persoutés Lien connues du pubiie. ON M. BONDYsuivra régulièrement les diverses |!V1 Amêricain et des prix partout ott il a ele
/ ° enusdes nouveaux districts de RICHELIEU et |EXPOrÉ.

MARCHE WARTIHADASKA. : Pour cles Appareils où des renseigr.cments à
. . ey

2ce sujét, s’auresser à
E. BEAUMANN,

Agent pour le Bas-Canzuda,
Rue Craig, No 143- cHéz M: Gart

FOURNAISES.
IE soussiguéiniloimerespeciveusemer les

citoyensdesTiois-Riviercs ciserenvirons,
alnsique les Messieurs duclergé. qu’il à j:ris
une patente pout lu FGULNATSY A LCI ve,
qu'iten paseut depuis d'ux ans danstous les

 

 

même tems vélablisis ventillanies .

Lo : ifs remède jusqu’à présent connu, etil est grand i] RE — grands édifices teis que les Convents Sémirais
; fine > purgatifs. … S == = m

Vos Pilules sont le prince des Purgaliis:djo.n"yr, ae . TURE res, ef aulies grandes ma sens Lrivéesiet en

cathartigue que vous pusséious. Elles sont

douces, mais cerfnines et efficaces, dans leur

action sur les intestins, cu qui nous les rend

chaque jour da plus en plus 1mestimubles

trail nt des maladies.

dans lo vai Dn. E. W. CARTWRIGHT,
Nouvelle-Orléans.

Mal à la Tête et Estomac impur.

Cuen Fagne Aven—Je ne poux mieux

exprimer combien de maladies ui guéri au

L’ÉRESYPÈLE ET LES DARTRES
Soil deux des plos communes et des plus

virnlentes maladies sur.ce continent. L°on-
quent est nn remêde contre ces minadies;gon
modus operandi, est d’abord de détruire le
germe de lu maladie et ensuite de guérir.

LES MAUX DE JAMBES, PLAIES ET
ULCÈRES.

Des cas de maladies de ce genre, qui
avaient plusienrs aurégs résisté opiniâlre-
ment a tout autre remeéde ou traitement, ont

 

W" R, ADAIR,
Fabricant de Boites et Souliers

M'RCHAND DF CUIR.
DE TOUTES ESPEGES,   
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TTE & GRESSE,
AVOCATS,

RUE HONAVENTURE,

2de porte a gauche du coin des

RUES NOTRE-DAMEe(RGNAVENTURE.

M.C

 

RESS,continnered suivreleCireur
d’Yamaskaetceluide Drummond

 

 

Référencesaux messirmi:de Fémiano les

DamesdelHôtel-Diev iles Du re: Ursulit:cs
“de Quél ec. Cg

ZEPHIRIN CHARTÉ.
Québec 21 Tuin 1R55.

À VENDRE A CE BUREAU

DES

BLANCS

 

moyen (le vos Pilules qu’en vous disant que linvariablement été gnéiis par l’application DE dlle ;

j'ai traité tous mes inalades avac des purga-f de ce puissant ongnent "CHAUSSURES ANGLAISES, frois-Rivières, 13 août 1856- 2 ©

Hits. J'ai la plus guanie confiance dans Un + . qd — D’Ordres, Subpenas, Saisics

cathartique effectif dans ma lutte journalière

avec la makuliêé, el convainet que je sms

ÉRUPTION DE LA PEAU.
Cette maladie provenant du mauvais état  du sang ou de maladies chroniques est chussée

AMERICAINES ET
FRANÇAISES,  
 

 

   

Id

  

et Tiers-Saisics, pour les Cours
de Commissaires.of "nous offrant le meilienr que ; Dj DATE 9 QT

doesayons,apprécie hautement votre re-ide cet pogueut qui afd. an 20 JA DE Hiss ~ BEIBILTRS = ws AUSSI
an si transparent el si nellelé.  £Lsurpas- LV se 4 + ps > -. TT ’ —

made. Da. EDWARD BOYD, se en pujssance plusieurs avires cosméljyues I Gros et en Dè tail. feeds Ne .

Bahimore, et altres builes dg loilerte dans la. gn87ison 0; dos Rues Notre-Dame et des Forues.|: | : Procès Verbaux de Saisie pourdes boutons et la difformitéde laligure. | EC OS rca Hmnissiers, Traités d’Echange
; “1855 | vba cravate + : FONT — CT i , ‘De ‘

jtsburg, Pen, ler Mut 1855. RISTULES. oH ae ) A L'HONNEUR d'informerrespectuëusertrent Mer i "Excl > 2Pitsburg, Pen, y | À ses amis et le public en général, quitees) Ee (Bills of Exchange) le tout sur
Dn. J. C. AVern.—J'ai à diverses reprises,

guéri des plus graves maux de 1ête toute

parsonn= qui peut prendre une deg: deux

du vos Pilules. Cela parait prévenir don

Cette maladie, sous quelque forme qu’elle
se présenle, ‘est Jinfailliblement gnérie pa
l’applieation de l’Ouguent .d’Holloway. Ou
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en main un guand assortiment.de CHAUSSURES
pour Dames, Messieurs et Enfants, de tous genres
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le fois sont des plus marqués. Biles ont,

dans ma pratique, été plus efficâues par la
Entorse,Douleurs de Reins,
Engourdissement deMercurinlisation,

N LOT de TERRE, de 80 pieds de profon-
deursur 30 pieds de front, appartenant autres  
 

 

 

EDW.J. HARKIN, ROLESDE
is ; tous aveun|  FEminorrhoïles. jointures fois à M. Frs. Lachane adjoign: roprié- Arpenteur Provi ial. jes affections bilieuses, qu’aueur | de * bis & M. Fis. Lachance, et adjoignant la proprié i x rovinecials

Bedequejo ‘puisse mentionner. Je me| Rhumatisme, Darires, té de A..B. CresséEcr.,danslarue Bonaventure ET

félicite sincôrement que nous avons enfin Parties, [pears Vénérien ou rue Cathédrale. Ed

un purgatif digne de la confiauce de la pro- Tainan. Blessures de toutes pro S'aressernu Bureau de 1’Ere Nouvelle. Uno 5am 3 ° C 2 il ’
fussion ot de celle du pnblie. , Maladies deIa Pear, tes, rois-Riviéres.26 mars 1860. gen ICUI ivi ° LT 7

THEODORE BELL, À vendre au laboratoire du Professeur ‘Trois-Rivières, 20 Oct. 1859. 83
Dela Cité de New-York.

Département de l'Intérieur.
- te ee

Washington,D. ‘C., 7 tev, 1856,

Mowsteun.—J'ai fait usage de vos Pilules

dans ma pratique privée et dans ma pratique

d'hôpital lepnis que vous les avez ennlec-

tionnées, et je ne puis hégiter a déclarer

qu’elles sont le meilleur cathartique que

nons puissions employer. Leur action régn-

lière sur le foio est vivo et décidée, “telles

sont conséquemment un admirable remède

pour les désordres du cet organe, En vérité

 

 

 

 
  

 

Holiuway. 80, Maiden Lane, New-York, et
chez tons. les Dioguistes respectables et Apo-
thicaires par tous les Etats-Unis et le monde
vivilisé, en boites, de 25 cents, de 63 cents et
de 81 chaque.
. 5 On économise beaucoup en prenant de
lus grands lots.
10 Bas, 1860.
 

Legrand Ambassadeur de1a Santé
. i A

TOUT LE GENRE HUMAIN.

 
o |nons faire.2

 

CARTES DE VISITE.
‘A YANTdernièrement reçu yn superbe assorti

ment de CARTES dé V{SITE et autres
Françaises et Améticaines, nôus pouvons faire
Jroita toute Commande que l’on voudra bien

Nous pouvons.assurer le Public que nous avons
le meilleur ASSORTIMEN'T et les pins belles
CARTESde VISITE que l’ou puisse se proeu-
rer.

Cartes imprimées sous le plus bref délai, à
des PRIX MODARES.

W. H,ROWEN,
   
  
 

 

 

  
 

 

 

 

i, Ga MAILH: 1;

AVOCAT,

RUE BONAVENTURE,

M. H. G. MathioioutreleCireuit d'Artha-
baska.
8 Nov. 1858.

5 K. BUREAU,
 

 

 

  
   

   

DEVALUATION

À VENDRE
AU BUREAU DE

L’ERE HOUVELF,
\
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